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Chez Mediart

Rigueur et pureté plastique
Nico Thurm investit à lui seul l'espace du Puits rouge

PAR NATHAL IE BECKER

Une fois n'est pas coutume, Paul
Bertemes a laissé carte blanche à
un unique artiste pour la nouvelle
exposition chez Mediart. En renon-
çant au principe de la mise en dia-
logue et en laissant accès aux
espaces d'exposition à l'étage, l'ac-
crochage nous permet de prendre
conscience de l'ampleur et de la di-
versité de l'oeuvre de l'artiste
eschois Nico Thurm.

Cet enfant des Terres-rouges, né
voilà 76 ans dans la capitale du fer
et du feu, construit des espaces
méditatifs et architectoniques,
sorte de paysages mentaux où se
déclinent des formes géométri-
ques de base. D'approche mini-
maliste, le travail de Nico Thurm
reflète ses recherches et son inté-
rêt pour l'architecture. La rigueur
est donc souvent de mise. Le pein-
tre fait fi du superflu. Cette ascè-
se, il ne l'appréhende en aucun cas
comme une contrainte mais
comme une liberté intellectuelle.
Dans l'exposition, nous sommes
bien évidemment séduits par ses
tentations d'aspect monochromi-
que. Mais si nous prenons le temps
de nous abîmer dans ses belles toi-
les noires, nous y lirons des vi-
brations, un dynamisme produits
par les superpositions des cou-
ches picturales ou par le geste.

Ailleurs, ce sont ses petits
formats sur film transparent qui
nous interpellent. Une subtile in-
tervention, de délicates coulées de
couleurs pures et l'artiste suggère
un espace et de la profondeur.

Ce sont ses ébauches et ma-
quettes de projets d'architecture
urbaine qui nous dévoilent le mie-
ux le désir de pureté plastique et
les éléments fondamentaux de l'art

de Nico Thurm. Rappelons que le
plasticien a collaboré avec des ca-
binets d'architectes – notamment
avec l'Atelier d'Architecture et de
Design Jim Clemes à l'occasion du
projet de la fontaine pour la Place
de la Résistance à Esch.

Pour la présente exposition,
l'artiste a réalisé in situ une ins-

tallation composée miroirs qui
nous leurre. Celle-ci crée une nou-
velle perspective, ouvre un nouvel
espace aux cimaises.

Enfin, à l'étage ,nous découv-
rons ses tableaux-objets en maté-
riau composite. Profilés comme
une aile, recouverts d'une laque de
couleurs primaires, ces travaux

purement minimalistes sont, une
fois encore, le fruit de la chasse fé-
roce au superficiel, à l'anecdoti-
que que livre Nico Thurm.

Jusqu'au 17 avril à la galerie Mediart ouverte
les jours ouvrables de 10 à 18 h et sur RV les
week-ends au 26 86 191. 31, Grand-rue à Lu-
xembourg.

Les installations de Nico Thurm ouvrent de nouvelles perspectives. (PHOTO: MEDIART)

Richter und Polke in London vereint
Ein Ausstellung über das dynamische Duett der deutschen Malerei der letzten 50 Jahre

Gerhard Richter und Sigmar Pol-
ke – zwei der Giganten der deut-
schen Gegenwartskunst – werden
in einer Ausstellung in London
nach fast einem halben Jahrhun-
dert wieder vereint. Das Aukti-
onshaus Christie's präsentiert rund
65 hochkarätige Werke. Die Aus-
stellung „Polke/Richter – Rich-
ter/Polke“ ist vom 25. April bis zum
7. Juli bei Christie's in der Bond
Street zu sehen. Einige der Werke
werden verkäuflich sein, wie
Christie's mitteilte. Richter und
Polke hatten zuletzt 1966 in Han-
nover gemeinsam ausgestellt. Pol-
ke starb im Sommer 2010 an ei-
nem Krebsleiden.

„Richter und Polke sind das dy-
namische Duett der deutschen
Malerei der letzten 50 Jahre“, sag-
te Francis Outred, Chef für euro-
päische Nachkriegskunst bei
Christie's. Nach ihrer Freund-
schaft in den frühen 1960er Jahren
hätten sie später unterschiedliche
Richtungen eingeschlagen. „Aber
trotz dieser divergierenden Wege
überschneiden sich ihre Kunst und
ihre Ideen auf interessante Wei-
se“, sagte Outred. Genau das will

das Auktionshaus über das in der
Branche eher unübliche Vehikel
der Ausstellung vermitteln, die aus
mehr als 30 Sammlungen zusam-
mengetragen wurde. Der „intime
Dialog“ zwischen Richter und Pol-
ke soll nach Wunsch der Kurato-
ren offenbar werden.

Publikumsrenner dürfte ein Fo-
to von Richter aus dem Jahre 1966
werden, das die beiden Künstler in

einer gekachelten Badewanne sit-
zend zeigt. Ihre gemeinsame
Nachkriegserfahrung – die Jahre in
der DDR, das westdeutsche Wirt-
schaftswunder, die Zeit an der
Düsseldorfer Kunstakademie – ha-
be beide Künstler nachhaltig be-
einflusst. In den 1950er Jahren, als
jeglicher Realismus in der Kunst
der Abstraktion wich, seien sie
gleichsam „in der Stunde Null der

Kunstgeschichte der Nachkriegs-
zeit“ zusammengekommen, sagte
US-Co-Kurator Kenny Schachter.
Ihre Malerei habe die „postmo-
derne Periode wieder aufregend
werden lassen“. In diesem Sinne,
so Schachter, könne die gemein-
same Schau in London „dazu bei-
tragen, die Kunst von heute bes-
ser zu verstehen.“

Eine unterbewertete Kunst

Allerdings hoffen Experten auch,
dass sich die erhebliche Lücke
zwischen Richter und Polke bei
Erlösen auf dem Kunstmarkt durch
die Schau ein wenig schließen
wird. Im Vergleich zu Richters Re-
kordpreisen müsse die Kunst Pol-
kes als „unterbewertet“ gelten, ist
in Kunstkreisen nicht selten zu hö-
ren.

In diesem Zusammenhang wird
auch auf eine „längst überfällige“
Polke-Retrospektive im Museum
of Modern Art in New York (19.
April bis 3. August) hingewiesen,
die anschließend in der Tate Mo-
dern in London und ab März 2015
im Museum Ludwig in Köln ge-
zeigt wird. (dpa)Gerhard Richter: „Lesende“, 1994, Öl auf Leinwand. (FOTO: G. RICHTER)

Kul turmosaik
Des objets nazis retirés
d'une vente aux enchères
Paris. Le Conseil des ventes vo-
lontaires (CVV), autorité de ré-
gulation des ventes publiques en
France, a annoncé lundi que la
maison d'enchères proposant des
objets ayant appartenu à Hitler et
Goering retiraient ces lots de la
vente prévue le 26 avril à Paris.
«Je me félicite de cette décision,
nécessaire au regard de l'Histoire
et de la morale», a indiqué la mi-
nistre de la Culture Aurélie Filip-
petti qui avait saisi le commissaire
du gouvernement près du CVV
pour lui demander l'annulation.
Intitulée «Prises de guerre de la
2e D.B. en mai 1945 au Berghof
d'Hitler», cette vente proposait
une quarantaine d'objets prove-
nant de la résidence d'Adolf Hit-
ler dans les Alpes bavaroises et
de la maison voisine où s'était
installé son ministre Hermann
Goering. Il y avait également de
la vaisselle de l'hôtel où descen-
daient les dignitaires du régime
nazi. (AFP)

Le départ d'Abdou Diouf
se précise
Kinshasa. Le secrétaire général de
l'Organisation internationale de
la Francophonie (OIF), Abdou
Diouf, a confirmé lundi à Kinsha-
sa qu'il prendrait une «retraite
totale» à la fin de son mandat,
en novembre prochain. L'ancien
président sénégalais (1981-2000)
achèvera en novembre son troi-
sième mandat de quatre ans. Il a
souligné qu'il n'avait pas de favori
parmi les candidats prêts à le
remplacer, et que «ce sont juste
les chefs d'Etat de (l'OIF) qui
pourront déterminer qui (lui)
succèdera». Le 15e sommet de la
Francophonie est prévu fin no-
vembre à Dakar, capitale du Sé-
négal. (AFP)


